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Le Web en français, le Québec le fait
Fouine (<<hacker») ou cLavardage (<<chat»): Ledictionnaire e6t en Ligne.

des équivalents français per- Première étape: dépister les de composition fluctuent... §
tinents. termes anglais. Pour cela, un Selon les terminologues! Cer- ~
Autorité morale. Mandaté seul mot d'ordre: la veille. Lec- tains privilégient les mots-

0.:
par le gouvernement pour ture de la presse spécialisée, na- valises, d'autres jonglent avec LI.J
veiller à la généralisation de vigation dans Internet, suivi les préfixes (cyber- ) ou les suf- en

l'usage du français dans la pro- des requêtes des francophones. fixes modernes (-iel). Autre u:;)

vince, l'Office jouit d'une au- En traquant l'intrus, on repère voie, la francisation des termes C'I
torité morale réelle, qui s'étend aussi les nouveau-nés français anglais, notamment par l'ajout
dans toute la francophonie. qui seraient impropres. «Est-ce d'accents (cédérom). \
Il est vrai qu'entourés de bien nommé? Voilà notre souci Emprunt. Mais, parfois, il

.s300 millions d'anglo- ,ellne constant, résume Yo- faut se résoudre à baisser pa - '1
phones, et confrontés eautJ)CJ6laiMer lande Perron. L'essen- villon. «Il ne faut pas s'achar- ~
en première ligne aux aur gen& rielestde bien identifier ner,surtout si c'estd'un ridicule
technologies améri- . letemp& /es notions. Actuelle- consommé!», admet Tina Cé- ~caines,

.

A~s ~ra~lC<~- dea'habttuer ~ent.,J~r:avail/es~rla lestin,respons~~

.

led~service.
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phones quebecols aur.terme& secunte mformatzque «Quand on voztque 1usagene ~
doivent faire preuve ~ quand et j'ai par exemple à nouspermettrapasdedéraciner .
de vigilance. «Il ne ~7 traiter "script kiddie': un terme anglais, alors on em- ~
faut pas laisser aux iltnut J'avais pensé à script prunte!» Ainsi, n'en déplaise
gens le temps de s'ha- réagirvite.» pirate, mais cen'estpas aux puristes,l'OLF recom-
bituer a= termes an- Unmpomable très heureux. L'idée, mande de dire (deWeb» plutôt
glais, souligne Gérald de 1'D66iœ c'est que ce sont des que (daToile»,puisque le terme
Paquette,\esponsable de la ~ ados qui utilisent des anglais «estcourt et seprononce
delacommunication Fnnçal&e scriptsfaitspard'autres. facilement». Si, au bout d'un
de l'OLR'Internetestparexcel- En fait, le concept de l'âge me an, l'usage d'üri terme ne s'est
lenceledomaine de la nouveau- semble être plus important que pas répandu, l'OLF rectifie le
té et doncde la néologie.Quand celui de script. Aussi vais-je tir. Ainsi, la sympathique ca-
un concept apparaît, ilfaut ré- peut-être proposer pirate-ado- mirette (caméra + mirettes)
agir vite;Commeon reflètebien /escent...»Autre tâche des ter- n'a pas convaincu les utilisa-
la réalité nord-américaine, c'est minologues: aller voir ce qui se teurs de «netcam» et autres «li-
vrai qu'on est souvent lespre- dit ailleurs. En effet, dans 90 % fecam». Webcaméra a donc
miers à lancer un mot. En plus, des cas, le terme qui va rempla- été finalement recommandé.
les gens sont demandeurs. Ici, cer le mot anglais existe déjà. L'Office agit surtout comme
c'est trèsbranché d'employer un Soi~d~s des ~hàmps ?iliéren~' un guide. Dans le cas d'Inter-
terme françazs.» (medec;ne,geographie... ),SO,lt net, il se refuse à normaliser, à

dans d autres comm,:nautes imposer. «C'est un secteur en
fr~ncop,~ones. Il convlen~en- flottement, justifie Tina Céles-
s~~te d eval~et les chances tin, on observe, on réactua/ise.
d l!l1plantatlOn de ces ~o~s On influence l'usage, mais l'in-
danslevocabulaued~,Qu.ebe,~ verse est aussi vrai.» L'objec-
COlS.«Pr.f!-f!ezlecas de smzley, tif est bien sûr la diffusion de
qui désigne ce.:dessins ré~lisés cette nouvelle terminologie.
av~cles ~aracter~sdu clavzer ~t Outre les spécialistes et les
qUIsuggere un vzsage,pOurSUit communicateurs, l'OLF vise
Yoland~ Perron. Nous avo~s les sept millions d'usagers
propose bmette, !erme populaz-. francophones du Québec.
~e largeme~t repandu ;CI qUI Son principal outil: le Signet,
evoque la tete ~e q~elqu un. La banque de données créée
France a la~c~ frzmousse. Les en 1998 et intégrée depuis cet-
d~ux proposzt:ons se valent au te semaine au Grand diction-
mv~au du regzstrede la la~gue, naire terminologique. Mais
mazs elles correspondent a une au-delà de la consultation
réalité différente dans chacun des 60 000 fiches liées aux
des pays. Cultur~llem~nt par- technologies de l'information,
lant, on nepouvaztpaszmporter l'Office attend des usagers
votre usage.»Quand on ne peut commentaires et réactions.
irnporter, il faut créer. Lesrègles Tous sont invités à faire part

de leurs propres trouvailles
linguistiques. Tous, même les
intemouilles 8

CAROLE DUFFRECHOU
(1):www.granddictionnaire.com:dis-
ponible gratuitement sur Internet,
propose 3 millions de termes français
et anglais du vocabulaire industriel,
scientifique et économiq)le, dans près
de 2 000 domaines spécialisés.

Mont réa 1 corre6pondance

C
lavardage: le terme a été
prononcé à la radio la
semaine dernière. C'est
la version québécoise

du mot anglais «chat», et - se
réjouit l'Office de la langue
française (OLF) -le néologis-
me est «en voie d'adoption».
«Nous avons d'abord proposé
bavardage, explique Yolande
Perron, la terminologue en
charge du vocabulaire Inter-
net, mais ce n'était pas assez
précis: les gens ajoutaient "en
ligne':Nous avons doncfait évo-
luer notre proposition. Comme
ils'agit d'une conversation écri-
te, j'ai pensé que la notion de
clavier était importante, d'où
bavardage-clavier, puis cla-
vardage.» Pas mal vu.
Equivalence. Depuis une se-
maine, le Grand dictionnaire
terminologique de l'OLF est
accessible gratuitement «sur»
ou «dans», - permet l'OLF-
Internet (1). On pourra ydé-
nicher de belles trouvailles,
fruit du travail du service des
travaux terminologiques de
l'OLF, dont la mission est la
.s11ivante: déloger les termes
anglais des technologies de

--l.4nformation en trouvant
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inte!I)et..,. est.truffé denombr;e!JX anglicismes. Void donc
quelques tuyaux, histoire d'impressionnei-Ies f(j!lines
(<<liackers») qui s'immiscerai~ntdans votre bavardoir .
( «chatrooIn» ). Avec votre furèteur( et certainement pàs votre

«browser»!);grâce auxgratuidels (<<freewares»), plugidels
(«plug-inrofuvares» ) et autres visualiseurs («viewéfs» ), vous

risquez dedevenir totalement cyberdépendant. Délaissant
l'escargotique (le «snailmail», le service postal ordÏriaire si
lent!), vous ne jurez plus que par le courriel (surtout pas l' «e-
mail»). Mais attention à la prolifération des pourriels («junk

1e-mail»} qui peuvent vous être envoyés soit parpollupostage
(«Spamming» ) soit par bombarderie («mail bombing» ). Si

vousê1:esunadepte du badauciage (<<lurking» ) et vous
rontentez.'<ieparcourir les forums sans ypartidper, pensez à
utiliSerdessÎgnets (et non des «bookmarks») pour vous y
retroîiYeri., Soyez Vigilants avec les témoins «(cookies» ) et
équipezfVùusd'un coupe-feu (\<firewall»). Puis abandonnez-
-vousalîxdélicesdela bavàrdrague(<ihot chat» ). C. DIl.

~.- --


